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LES TAMANOIRS, DE 
TOUT TEMPS, AVAIENT 
VÉCU PAR FAMILLES, 
DANS LES SAVANES 
QUI BORDENT LE FLEU- 
VE... ILS ÉTRIENT MÉ- 
FIANTS ET OMBRAGEUX 
MAIS OBÉISSRIENT À 
LA LOI DE LA FORÊT. 


DE TOUT TEMPS AUSSI UNE GRANDE HAINE OPPOSAIT LES TAMA- 
NOIRS AUX CAÏMANS ET AUX SERPENTS D'EAU. 


ad / CRAONG! JE vois Len 
NN, TON MUSEAU ET JE 
Q. SENS TON HALEINE 
FÉTIDE, JA - 


CRRÉ ! 


LES 
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<< LES UACRARÉS VOUS 
ONT CHASSÉS DES ÎLES 


DU FLEUVE, MANGEURS 
+ DE FOURMIS ET VOUS 
N'y REVIENDREZ PLUS! 


| L'ŒIL SOURNOIS DE GOURM S'ÉVEILA 
ET, DRESSANT SON MUSEAU PLAT, IL 
FQOUETTA RAGEUSEMENT L'EAU DE 


SA QUEUE NAT 

















: ]- . LONGG LE GRAND TAMANOIR ÉTAIT LE CHEF DE SA 
*\ | TRIBU ET IL AVAIT FAIT ALLIANCE AVEC LES EN- / 






FANTS D'HOMMES … 


SA LONGUE LANGUE DÉPLOYÉE, IL 
NETTOYAIT UNE FOURMILIÈRE. SA 
FEMELLE, TOUT EN L'IMITANT, 
GROMMELR .. 


= L / = 
ET DE ee ee L IL PÊCHE DANS LE BRAS DES 


LONGG ! MANGUIERS MORTS AVEC LES 
DEUX AUTRES PETITS D'HOM- 
MES ! JE LES AI VUS TOUT 
À L'HEURE ! 


ILS SONT ASTUCIEUX, CES PETITS D'HOM- 
MES ! ILS PRENNENT LES POISSONS AVEC 
DES ÉPINES EN FER. LEURS DOIGTS 
SONT SOUPLES ET AGILES.… ILS 
PEUVENT CONFECTIONNER LES 
OBUETS LES PLUS ÉTRANGES 

ET LES PLUS UTILES ! 









YATACA, ITZA ET TÉOT! AVAIENT EN EFFET UETÉ LEUR 
LIGNE. ET TOUT EN SURVEILLANT LEURS LIGNES AMAR - 


ÉES À DES SOUCHES , ILS DEVISRIENT PAISIBLE - 
\ « MENT. 
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JE SAIS ! ILS NE VEULENT 
PLUS DU VIEIL HUTAR COMME 
CHEF ! ILS DISENT QU'IL NE 
DISTINGUE PLUS 
LES RE SAONE 
U 
joe MANGUE ! 
PÊCHÉ DE 
DORMIR ! 
ILS SE 
SONT 
BATTUS 





LE MALHEUR EST QU'ILS N'ARRIVE - 


RONT JAMAIS À SE METTRE D'ACCORD 


SUR QUELQU'UN 
D'AUTRE : CHACUN 








LA LIANE ÉTAIT EN EFFET 
AGITÉE DE VIOLENTS SOU- 


BRESAUTS … 


DOIT 











HOU LA. da: 1 IL 
ÉNORME ! 





TÉOTI! TA LIGNE ! 
ÿn ELLE FILE !! 
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ET BRUSQUEMENT, 


DE GROS REMOUS AGITAIENT ) 
TOUTE RÉSISTANCE f 


L'EAU TROUBLE... POISSON-DIABLE 
Ou SERPENT D'EAU, LA CAPTURE 
SE DÉFENDAIT … 










LA PRISE ÉTAIT DE TAILLE ! ET LA , SAN 
SURPRISE AUSSI !!! O2. N 
ETS 
ë 42 re 6 2 { de 
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LE GOINFRE ! IL A TOUT RUE à: A. _— 


AVALE ! AUSSI BIEN L'HAME- 
GON QUE LA LIANE QUI FAIT 
OFFICE DE FL! 









OH !. C'EST UN “BÉBÉ -UACARÉ"! 
REGARDE, YATACA ! IL EST TOUT 
PETIT ET L PLEURE ! 


HOU WAARI J'Aa…E 
FEU DANS MA GORGE ! 
GRAWW ! ENLEVEZ- 
MOI GA, PETITS 
D'HOMMES ! 









FAUT-IL ÊTRE 
VORACE :… MAIS 
QUE FAIRE 
YATACA ? 


ch. 


FAIS_ VOIR !. HOU 

LA LA ! L'HAMEGON 

EST TOUT AU FOND 
DE SA GORGE ! 





TSIGAA_LE HÉRON S'ABATTIT, LES 
TSIGAA ! / g AILES EN POINTE 


TSIGAA! 


VIENS VOIR LE PETIT JACARÉ A UNE ÉPINE 
DANS LA GORGE ! TOI SEUL SPHÉRS L'ENLEVER 
AVEC TON BE 
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FRAIS -LE POUR MOI, TSIGAA! 
J'ESPÈRE QUE CELUI-LA 
SAURA MONTRER QUEL- 

QUE GRATITUDE ! 


[7 a 
CLAP ! CLAP! CES JACRRÉS. 
QUAND 1LS PEUVENT NOUS 
HAPPER AU PASSAGE, 
LS NE NOUS 









EU... BEUEUUU. BEUEUUU.. 
JE LE JURE.ET WAAA.. 
J'AI MA ! 





TSIGAR PLONGER SON 
BEC DANS LA GORGE... 


ET VOILÀ. MAIS C'EST BIEN POUR À | ET CELUI-CI NE VAUT PAS 
TOI, PETIT D'HOMME ! JE LES MIEUX QUE SON PÈRE ET SON 
CONNAIS, CES FOURBES GRAND -PÈRE OU QUE GOURM, 
DES EAUX..CLAP! LE AT DU CLAN ! 


N ÉT NE VIENS PLUS 
(SAN TE JETER SUR 


NS) CAN NOS LIGNES ! ÈS 
5 2 1 A F ù 7 À 
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LE JEUNE. 
JACRRÉ NE 7 
SE FIT PAS _— 
PÉTER _ 
UX FOIS 
L'INVITATION... 














AU MILIEU DU JOUR, LE FILS-DU-SOLEIL ETSES | ECOUTEZ ! LES Ÿ- 
COMPAGNONS SE MIRENT EN ROUTE POUR REUJOIN-| ARAGU : 


DRE LES PIERRES DE FER. CONTINUEN 
TE D À EURS Pa- 
LS no CABRES ! 
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LA PETITE GUE- 
NON GLISSA JUS -NŸ 
QU'À EUX … 


FILS - DU-SOLEL ! 
LE PEUPLE DES 
1 CIMES EST PRIS 
au DE FOLIE. 
L 


TOI SEUL POURRAIS LEUR PARLER 
ET METTRE DE L'ORDRE DANS LE 
VILLAGE DES CIMES ! 





| Ô ETT / "ARRÊTENT PAS DE 
PLUTÔT ME METTRE DANS UN MAIS ILS N'ARRETENT PA 

NID DE GUËPES, IKI ! QUE LES Ce de Loir NE 
ARAGUATES SE DÉBROUILLENT A EE 


NT EUX ! 
ENTRE QUI! QU'ILS SE 
DÉBROUILLENT ! 


\ 
LD A \ 2 
GRIFFANT, MORDANT, SE ”,." 
BOUSCULANT DANS LES - 


BRANCHES, LES ARAGUATES . YA 
MENRIENT EN EFFET UN € n 
DES PLUS BEAUX TUMULTES p' 
DE LA SAISON. WL' 7 4 
Ü > \ fi. 
LA 





4 
EN VAIN.LE VIEUX HUTAR LES … AU PLUS NOBLE, AU PLUS GÉNÉ- 
INCITAIT-IL REUX, AU PLUS INTELLIGENT … 
AU CALME. BRAILLARDS, 
TAISEZ-VOUS ! 
VOUS APPARTENEZ 
AU GRAND PEUPLE 
| DES CIMES… 


IL NE PUT 
EN DIRE / \ 
DAVAN- Ets 


YATACA EN AVAIT VU 
SSEZ ! 
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ALLONS -NOUS EN... 
QUAND ILS EN AURONT 
ASSEZ, ILS SE CALMERONT... 









NIENS AVEC NOUS, IKI! TU 
NE DEVRAIS PAS PEER + 
VEC TOU 

SCO FT 
LOTS CES ras, 


— ù) ? 





MAIS EN FAIT, IkI NE VOULAIT RIEN 
PERDRE DU SPECTACLE:; 





"EST QUE... J'AI AUSSI 
MON MOT À DIRE, LA -HAUT !.. 





D CEPENDANT, NON LOIN DE LA, 

4 UN AUTRE DRAME SE PRÉPARAIT... 
HQUAT, LE TAMANOIR S'ABREUVAIT 
À LA PIERRE DES TOUCANS.. 
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IL N'AVAIT 


DANS LE DOS DU TAMANOIR Ce & 
INCONSCIENT DU DANGER, COALT, RE TASE RSEN 
LENTEMENT, DÉPLOYAIT SES .AN- «C FERAI DON 


NEAUX .… @ Â GOURM! 
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D'UN SEUL COUP, COALT ENSERRA HOUAT QUI ROULA SUR LE CÔTÉ, 
ENTRAÎNÉ PAR LA TERRIBLE ÉTREINTE… a 


Ce, S à 
? ee 2 
TI. ANSE | 
ST 


—— — 


HOURT À DEMI 
IMMERGÉ, SE DÉ- 
BATTAIT ET SES 
GRIFFES PUISSAN- 
TES LABOURAIENT 
LE VENTRE DE 

L'ANACONDA... 


_ 
— 

— 
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TSIIP.TSUP. TU CRÈVERAS .” GOURM, DE LOIN, 
DANS LES PROFONDEURS…. AVAIT VU L'ATTA- 
QUE... IL SE 
o HATAIT... 


C'EST HOUAT, 
LE TAMANOIR, LE 
FRÈRE DE 
—7 LONGS ! 





5 x 
IR... 
HOURT SENTRIT SES FORCES GERS, TAMAARIR 
RÉSISTANCE... COALT L'ENTRAÎT- À TON SECOURS ! 
NAIT TOUJOURS PLUS LOIN: A 
Eu 


Per à nn 
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ET HUK AVAIT AVERTI TOLLAN..ET TOLLAN, 
LE GRAND SERPENT LES OREILLES TENDUES ET FRÉMISSANTES, 
D'EAU SE TROMPAIT ! FONÇAIT… - 
IL Y A TOUJOURS UN | J ÉCRASERRI 
TÉMOIN DANS LA FORET: 
HUK L'OISEAU MOUCHE . ù SOUS MES 
AVAIT VU LE PIÈGE . D \ | SOLES ! (#) 


TENDU... 
AURE 
= 


uk 


(#), PLAQUE COR- 
NÉE ENT 


JE VAIS LUI 
RARRACHER LES 
PATTES ! 





CREVANT L'ÉCRAN DES 
LIANES ET DES ARBUSTES, 
TOLLAN ARRIVA À LA VI- 
TESSE DE LA FOUDRE. 


SS 


JE SUIS LA, 
TAMANOIR! 


COALT SE LAISSAIT COULER. 
IL REDOUTAIT TOLLAN PLUS 
QUE TOUT... 
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-_GUNET GLOUONÉ/Z A | L'arenée 


a | | INOPINÉE DES 

= ST | | PIRANHAS, LES 
DÉVOREURS, 

— SAUVA GOURM 

DE LA FUREUR 


DE TOLLAN.… 
witP ' 





A MOITIÉ GROGGY, TANGUANT COMME 
UNE PIROGUE CRÈVÉE, LE JACARE 
S'ÉCHRPPA COMME IL PUT.… 


GROONG.. LA GUER- Ÿ 
Ho AT REPRENANT SES ESPRITS, RE EST OUVERTE ! 
S'EBROURIT SUR LA BERGE … COAUT ET LES JACA- 
RÈS FONT ALLIANCE 
CRAOONEG ! MERCI , CONTRE LE CLAN 
À TOI, TOLLAN ! re DES TAMANOIRS ! 





LA-BAS, À LA CAVERNE DES PIERRES DE FER, LES 
PETITS DE RAM JOURIENT AUTOUR DU FEU .… 


GARE AUX. LANGUES ROU 
PETITS FRÈRES … ELLES 
BRULENT ! 


PARCE QUE JE SUIS UN 
’ PETIT D'HOMME ET QUE JE 
ET TOI, OUI, POURQUOI 2? TU COMMANDE AU FEU, PETITS 
POURQUOI N'AS PAS PEUR DES FRÈRES ! 
YOUES-TU LANGUES DE FEU. 
AVEC 2? 


LA CÉRÉMONIE DU FEU ATTIRAIT TOUVOURS 
QUELQUES RRAGUATES … 


Ÿ PEUH. IL N'y À qu'A 
FROTTER L'UNE CONTRE 
L'AUTRE DES PIERRES 
À FEU ET À CAPTER 
L'ÉTINCELLE QUI JRILLITI! 

NOUS AUSSI, NOUS PoU- 

Le VONS FAIRE GA! Æ 


DAT PSN 





MAIS. VOUS SAVEZ BIEN 


VOLER UNE BRANCHE ? TU OUBLIES 
QUE NOUS AVONS QU'ON 
DÉUA ESSAYÉ ET LE FEU 


À DÉUJA ESSAYE. HUTAR Ÿ 
d A BRULÉ TOUS 
N'EST PAS SORTI DE LA SES POUS ! 
PIERRE ! IL VAUDRAIT MIEUX 
ESSAYER DE VO- 


OMMES POURTANT AUSSI 
ÈS SE LES DNFANT TS 


PEUH ! NOUS N'A- 


A RIEN !.. EUH.. POURTANT, L'EN- 

VONS PAS BESOIN FANT D'HOMME AVEC LE FEU, A 
DE F VAINCU COB LE JAGURR..U'AI 
MERRIS AUSSI VAINCRE COB! 


LE FEU NE 
SERT A 





NATACA, ITZA ET TÉOT! ACHEVRIENT LEUR 
REPAS. RAM LA MÈRE PUMA, RENTRANT DE 
LA CHASSE, APPORTA LA NOUVELLE... 
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CN. TRE GOURM 
= LE CAÏMAN ! 


… COALT AVAIT ENTRAÎNÉ DANS LUUN LE HIBOU, CLIGNANT DES 
LE FLEUVE HOURT LE TAMANOIR... YEUX DANS LA LUMIÈRE, FIT 
GOURM ARRIVAIT À LA ALORS SON RPPARITION … D 
CURÉE LORSQUE… KE NRERRQNENNE 


Des || (LUE RS 
SN à IBU 
NN ZNSS RÉUNIT CE SOIR AU BORD 
ANS + > 

g2 


NS ni DU MARAIS ! 
EE Pr 


vs 
CN 
y ZA 


co 
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ILY A GRAND CONSEIL PRÈS DES LES ÎLES - AUX- 
ILES DE SABLE ! Se É FORMS 2 anti 
L . TE L'A DIT, 





JE LE TIENS DE 
PTERA LA GRANDE 
LOUTRE ! C'EST 
GOURM QUI A 
DONNÉ L'ORDRE. 


NATACA RÉFLÉCHISSAIT.. 


RRS:'E 
AANÉ | 


LA NUIT TOMBA SUR LA FORÊT E 


POUR QUE GourM 
RÉUNISSE EN AS- 
SEMBLÉE LE CLAN 
DES UACRRES, 
LES RAISONS DE- 
VRIENT ÊTRE SÉ- 
RIEUSES ! SURTOUT 
RPRÈS L'HUMILIA- 
TION QU'IL AVAIT 


’ 


SUR LE FLEUVE, TEINTANT D'OR 
PÂLE LE CHAUME DU TOIT DE LA 
CRABANE..ITZA ET TÉOTI DORMRIENT.. 


LA PIROGUE SE DÉTACHA DU RIVAGE… LE 
FILS-DU- SOLEIL AVAIT L'INTENTION D'ABOR- 
DER À LA POINTE SUD DE LA PLUS GRANDE ILE. 





/ LES JACARÉS NE SE MÉFIERONT 
PAS ! ET PUIS ILS SONT SOURDS 
COMME DES SOUCHES ! 











IL TIRA_.SA PIROGUE SUR LE SA- 
BLE... L'ÎLE- - AUX-FOURMIS DEVAIT 

SON NOM À CA QUANTITÉ DE FOUR 
MILIÈRES QU'ON Y TROUVAIT À LA 
SAISON DES PONTES … 








YATACA RENIFLA L'AIR 


DE LA NUIT... GoURM AVAIT RÉUNI TOUT SON MONDE... 


SOUS LA LUNE QUI ÉCLAIRAIT CE SINGU- 

LIER RASSEMBLEMENT, LES ÉCAILLES 

BRILLAIENT, ET LES YEUX AVAIENT 
L'ÉCLAT DES AÉRIES DE 


RE VERRE .… et NS 






ECOUTEZ- MOI, 
UACRÉÉS ! JE SUIS 
VOTRE ANCIEN. 
ET JE SUIS VOTRE 
CHEF ! ÉCOUTEZ- 
MOI! À 


Le 














æ! VOIS SAVEZ QUE CHAQUE ANNÉE, AU MOMENT 






OÙ LES FOURMIS ÉCLOSENT, NOUS LAISSONS C'ÉTAIT LA 
. DES EAUX. ANCIENNE 








RL 

DANS LE 
PASSÉ, Nut 
HABITANT 
DU FLEUVE 
N'AURAIT 
OSÉ TRANS- 
GRESSER... 
MAIS GOURM 
N'EN AVAIT 
CURE ET 
CONTINUANT. 












EH BIEN, NOUS DEVONS. À HO ! HO! GOURM 

L'AVENIR, INTERDIRE L'ÎLE - : VA CO 

AUX FOURMIS AU CLAN LA LOI! 
DES TAMANOIRS.. 


LES TAMANOIRS NETTOYRIENT LES ÎLES 
LE SABLE DES FOURMIS ! EH BIEN, 
CELA NE SERA PLUS. 
ÉCOUTEZ TOUS. 
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SN ES ; à WA 
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A CE MOMENT, GRUK LE VAUTOUR VOLETA 
. VERS GOURM ET,SE POSANT À QUELQUES 


PAS DE LUI... 


N'EN DIS PAS PLUS, JACARÉ ! 
LE PETIT D'HOMME T'ESPIONNE ! 


LA , DERRIÈRE LES ÉPINES ! GRUK LE VAUTOUR ÉTAIT LA 
TT ST) VENU PERFIDIE MÊME... 


COUTE.. IL E 
S SA ENVOIE 
! VITE TES JACARÉS À LA 
= POINTE DE L'ÎLE, GOURM.…. 
TU LUI COUPERAS" LA ROU- 
— E- 


0 
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GRAWRBEEE 
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SN == 
eo K 


e° D 
SN ELITE NS NX 


SQL Lu nd 


GOURM BATTIT VIOLEMMENT SA 
QUEUE CONTRE LE SABLE … 


ET ILNE RÉPÉ- 
ET ÉrTEtbee ee LE SU 2 SACARLE SAURA 
! L 
db S'EN SOUVENIR! 





DÉJA, UNE FLOTTILLE DE CAÏMANS % 
NAGEAIT. VERS L EMBARCATION … 
GOURM N'AVAIT PAS EU À DONNER 
D'ORDRE. 


dy / 


S'ILS ARRIVENT 
AVANT MOI, SE 
SUIS CERN 


YATACA SE REPLIAIT EX, 
RAPIDEMENT … ) MD 


RUK LE NOUS NOUS RE- 
SUIVAIT D'AS- TROUVERONS, COU 
SEZ HAUT... PELE ! 


IL FUIT... GRUK... 
GRUK... PLUS VITE, 
UJACARÉS ! 





YATACA SE UETA DANS TROP TARD, JACARES ! VOUS NAGEZ 
L' EMBARCATION.... COMME DES ÉCORCES 
TS NZ POURRIES … 
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SIZE 
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LE DISQUE DE LA LUNE, 
DERRIÈRE LUI. DANS LÉ 
CIEL, PROJETAIT LA __ 
GRANDE OMBRE DE 


L'EAU VOLAIT SOUS SES PAGAIES. LES GRUK VOLANT. 


CAIMANS POURSUIVRIENT LA CHASSE. 
STUPIDES JACARÉS ! ILS 


w! | ll 2 ONT MANQUE LA L'OCCA- 
d#. lt fi WZÆ SION. L'ENFANT. D'HOMME 


LEUR ÉCHAPPE ! 
Île > 
nn, 
L 


LES TUEURS DE 
TON CLAN NE VA- 
LENT PAS CHER! 
ILS SONT LENTS 
COMME DES 
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ÎN 
CP) + 
SAN AA 


æ> 
é 
AA ; 
LAS 4 Zi 
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< C'EST 
DU CÔTÉ DU 
FLEUVE … 


DÉJR LES GUETTEURS DES LISIÈRES PCA 
JETRIENT L'ALARME. 
N VA ILSE PASSE QUELQUE 
- CHOSE... 
à 


LUUN, EFFARÉ, PARTIT_ EN C'EST TOI, FILS -DU-SOLEIL?. QUE SE 
RECONNAISSANCE... PASSE -T-IL 2. JE NE TE COMPRENDRAI À 
Si JAMAIS, ENFANT D'HOMME... D, 


TN: SS> 
| ARR 


NN 


/ " ns - 
GOURM ET LES UACARES C EST IMPOSSIBLE ! C EST AINSI, LUUN.. 
VEULENT INTERDIRE AUX CE SERAIT ALLER / LE CONSEIL DE LA 
TAMANOIRS, LES ÎLES- CONTRE LA FORET DOIT ÊTRE 

AUX - FOURMIS … LOI... AVERTI..… 





CONVOQUÉ DE TOUTE URGENCE, LE CONSEIL, LE JOUR SUIVANT, SE 
TINT À LA PIERRE DÙU COMMANDEMENT.. TAPIR PRÉSIDAIT.. TOUS 
ÉTAIENT VENUS, Y COMPRIS COB, COALT 
ET GOURM LE CAÏMAN..YATACA _—_-/ NOUS AVEZ ENTENDU / 
PARLA … L'ENFANT D'HOMME 2. 
Z— L'ACCUSATION PORTÉE 
CONTRE, LE CLAN DES 
JACARÈS EST GRAVE... 


Re — 


JE JURE QUE TOUT CE QUI 


EST RAPPORTÉ EST 
VRAI... 


TOUT CELA EST FAUX. 
OÙ BIEN L'ENFANT D'HOMME A REÈ- 
VE... OU BIEN IL CHERCHE À JETER 
LE TROUBLE DANS LA FORÊT... 
POURQUOI IRAIS-3E 
CONTRE LA LOI 





A] 
C EST VRAI! GOURM N'A 
PAS TENU D'ASSEMBLÉE SUR 
LE FLEUVE ! JE SAIS TOUT 
CE QUI SE PASSE SUR 
LE SUPERBE 


FOLIE QUE TOUT CELA !… UE N'AI 

JAMAIS ÊTÉ SUR LE FLEUVE OU SUR 

L'ÎLE DES FOURMIS…. JE SUIVAIS LA 
CHASSE DE COB! 


7. 
CE FILS BDURSOlCEIL 


S'EMPORTA| 
AI N 
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À 
ce 


ta 


co: 


MAIS GRUK ÉTAIT TÉMOIN.. 
IL A VU. IL À MÊME PRÈÉ- 


VENU GOURM DE 
NX" PRÉSENCE... 
QUE TAPIR 
INTERROGE 

LE VAU- 


C'EST VRAI... GRUK SUIVAIT 

LA CHASSE DU SEIGNEUR COB.. 

COMME MOI ET COMME 
URUCU LE CHACAL.… 


VOUS MENTEZ TOUS. 
COMME Si VOUS PARTICIPIEZ 
TOUS AU MÈME COMPLOT. 
ET VOS LANGUES SONT 
FOURCHUES .. = 


AN 


S /] 
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NIK 3 \ i 
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JE DIS QUE GOURM VEUT INTERDIRE 
AUX TAMANOIRS L'ACCÈS DE L'ILE 
AUX FOURMIS IL FAUT ME CROIRE, 
TAPIR.. A1-UE L'HABITUDE DE 
DIRE DES CHOSES FAUSSES ? 


== 


/ r 
GROON ! JE NE SAIS QUE PEN- ET TOI, LONGG, TU ME CROIS, AU 
SER… JE TE CROIS, ENFANT MOINS’. C'EST LE SORT DE TON 
D'HOMME... MAIS JE NE CLAN QUI EST EN JEU/!. RÈ- 
PEUX PAS PONDS . ME, 
CONDAMNER ) CROIS" TU * 
GOURM... x 















LE GRAND TAMANOIR JE NE SAIS PAS.IL ME PARAÎT 


NS HESITA … IMPOSSIBLE QUE LES UACARÈS 
HN \ 


E DRESSENT CONTRE 
NN 


LA LOI. 
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TU AURAS VU DES CHOSES COM- 
ME ON EN VOIT QUELQUEFOIS , 
EN. DORMANT, YATACA... DES 
RÊVES QUI RESSEMBLENT 
TELLEMENT À LA VIE 
QU'ON S'y 
TROMPE ! 










MOI, JE TE CROIS, 
YATACA ! MAIS COM- 
ME TU N'AS PAS DE 
PREUVES , TU NE 
CONVRAINCRAS 
PERSONNE... 





| ET CEUX QUI NE VEULENT PAS 
ENTENDRE, SONT VOLONTIERS 


AY 


i NN 
Di > 


È 





SOULEVA NATURELLEMENT.. 
SA PAUPIÈ- C'EST CHOSE 
RE LOURDE... FACILE... 

















N 


SSUS ET PRENANT UN AIR SOLENNEL... 





J'AFFIRME DEVANT TOUS QUE LES 

UACARÉS LAISSERONT LE CLAN DES 

TAMANOIRS ALLER DANS LA GRAN - 

DE ÎLE OÙ SONT LES PAREAILIE" 
: ES... 






CE N'ÉTAIT PAS LA PEINE DE 
NOUS DÉRANGER POUR Si PEU... 
LE PETIT D'HOMME VOULAIT 
SE FAIRE 
VALOIR... 


TSUP ! TSUP ! C'EST 
CLAIR POUR TOUT 
LE MONDE ! 





URUCU LE CHACAL ET AWAK LE LOUP RAYÉ 
SURENCHÉRIRENT.. 


LE GRAND COB 
EST SAGE. 





TRISTEMENT, YATACA 
QUITTA LE CONSEIL. 


AU MOINS, CELA AURA SERVI 
A CELA..MÊME Si 

GOURM AVAIT ju 

DE MAUVAI- 


LONGG EST OMBRAGEUX 

ET IL À LES IDÉES COURTES 
COMME TOUS LES TAMA- 
NOIRS ! MAIS LL T'AIME 


ILS N'ONT PAS VOULU ME — 
CROIRE, TOLLAN.. MÊME TAPIR, 
MÊME LONGG LE TAMANQIR 
DIRECTEMENT CONCERN 
CEPENDANT. 


em) HOUOUOU.LE 
UJACRRÉ A PRIS Æs 
? L'ENGAGEMENT Jin 


A € 


DEVANT TOUS. Du à 
ER 


7 

NE TE DÉSOLE PAS, EILS -DU- 

SOLEIL ! TÜ AS PEUT-ÊTRE SAUVE 

LE CLAN DES TAMANOIRS … ME- 

ME Si LONGG NE T'A PAS 
CRU ! 


NV 
12 
« {3 
: À 





YATACA ET SON Ë VIPAGE 
| ARRIVAIENT BIENTÔT 

LA CLAIRIÈRE DES 
PIERRES DE FER. 


 GOURM ET GRUK M'ONT TRAITÉ | 


DE MENTEUR ! ET LES AUTRES 


4 
ONT PENSÉ QUE J'AVAIS RÊVE. 


LES RARAGUATES SAVAIENT 
DÉVJA LA NOUVELLE. 


TU RÊVES 
LA NUIT, YATA- 
CA ! TU_ RÊVES... 


br TU RÊVES. 


LES VOILA ! | LE 
CONSEIL N'A PAS 


ALLONS ! ALLONS! 
LE RÉSULTAT EST 
ATTEINT ! LES JA- 
CARÉS DEVRONT 
LAISSER AUX TA- 
MANOIRS LE 


PASSAGE 
DES EAUX... LE (ee - 





Sa 

LES JOURS PASSÈRENT..LE SUPERBE RNCS ELNX 

ORÉNOQUE ROULAIT SES EAUX TROU- Ps 2 

BLES DANS LE MYSTÈRE LE LA ARR a 
FORÊT IMMENS 


ES 


_—— = 
= 


A 4, 7 © 


f ff WA EX 


L'ÎLE AUX 
FOURMIS.... 


ÎTZA, YATACA ET me 
SUR UN ÉPERON ROCHEUX, = 
REGARDAIENT UNE GRAN! 
DE ÎLE DE SABLE ET DEUX pe 
LOTS Qu S'ÉTA-T 
LAIENT AU MILIEU 
DU FLEUVE... 


LONGG_ET LES TAMANOIRS VONT LONGG M'ÉVITE DEPUIS 
BIENTÔT NAGER JUSQU'AUX FOUR- LE CONSEIL. ON DIRAIT 
MILIÈRES … LA SAISON EST VENUE. QU'IL A HONTE. QUAND 
JE M'APPROCHE, IL 
S’ÉLOIGNE... 





/ NE PARLONS PLUS DE CELA! TOUCAN PASSA EN RIANT.. 
QUE LES M MPNGIS S'ARREN : 
ù NT COMME L'ÎLE EST NOIRE DE 
LS VEULENT FOURMIS … CLAP ! 
AVEC LES CLAP : CLAP! 











ES PETITS PUMAS GRANDIS - '! 
SAIENT.. ET RAM LES EMMENAIT 
E À LA CHASSE. 








12 : Ne 
PES, S Gù) 
Ÿ CR » à 






Rikki L'ÉCUREUIL PASSAIT SES 
UOURNÉES À CASSER DES NOX 
POUR LES TROIS JEUNES VORA- 
CES QUI ÉTAIENT SES FILS … 







LES FILS DE TAPIR ET D’INTI PER- 
DRIENT LES RAIES DE LEUR PELAGE. 


GROON ! AUX RACINES, 
VOUS AUTRES ! 





UN MATIN, LONGG RÉUNIT LES MÂLES EN AVANT, LES JEUNES 
TOUS CEUX DE SON CLAN.. ENSUITE, LES FEMELLES SUR 
TAN LES FLANCS.. De 


; SR > SS © 
2 KR CS à ie 
SE 


LONGG SE JETA LE PREMIER 
| <en LE FLEUVE. : 


l Ai ÉTÉ LE SEUL À CROIRE | 
Q'ALÉTÉ à D'HOMME...LES UACA-'\ 
RÈS ONT LA RANCUNE TENACE. 


GOURM ET LES 
CAÏMANS NE _ SONT 
MÊME PAS EN VUE. 


+ LEUR EN VEUX, HOURT... MAIS 
GOURM À PROMIS AU CONSEIL. DE 
NOUS LAISSER LE PASSAGE ! 





IkI COURUT 4 NATACA ! YATACA! LES TAMA- 

VERS LES NOIRS SONT DANS LE FLEUVE ! ÿ 

PIERRES DE » ON NE VOIT PAS UN 
UACRRÉ ! 


TOUCAN SUIVAIT DE PRÈS ! 


ENFANTS D'HOMMES ! EN- 
FANTS D'HOMMES ! LONGG 
ET LES SIENS VONT À 
L'ILE... 


LE CLAN DES 
TAMANOIRS A 
PRIS LE FLEUVE.. 





ALLONS VOIR GR! JE ME 
DEMANDE CE QUE MIJOTE 





LONGG PILOTAIT LE CLAN DES TAMANOIRS.. LES LARGES 
PATTES BRASSRIENT L'EAU COMME DES PALES 
DE PAGRIE. { GN 


7 


É r ré 


F CT UN 


PA 


Ù 77 sr 
= © Le (2 
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COALT, NAGERNT ENTRE DEUX MAIS LES JACARES, TAPIS DANS 

EAUX, SE DÉROULAIT COMME UN LES HERBES D'EAU, INNOMBRABLES, 

ENORME CORDAGE.… NE PERORIENT PAS DE WE L'RE 
AUX FOURMIS.. 


ILS VIEN- 
NENT !.… JE LE SAYAIS.. 


PAS UN N'EN RÈ- 
CHAPPERA ! 













VATACA, TÉOTI ET ÎTZA SE RETROUVÈRENT SUR LA BERGE. = 


| 
CE VIEUX GRÊLÉ DE GOURM JE 
N'OSE PAS SE MONTRER … RE 


L——— 


\ 

pe 
NN Pr es ù 
NE oo 2 


ee “ 
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FFFF4LIL CACHE 
SA HONTE ! 
























NS 






HUM... TOUT CELA CACHE 


JE VAIS VOIR CE 
QU'IL EN EST. 


ZZZZIUU.. TU ES LES JACARÉS NE SONT \ 


AU MÊME 
INSTANT, COALT | DÉCIDÉ À RESPEC-) DÉCIDÉS QU'À PRENDRE 
PERSIFLAIT. NS TER LA LOI, LEUR REVANCHE.. 


at à — GOURM 2 
> 
L/ 


ee 


SN = - 


MAG TU AS PRIS L'ENGA- L us #: :VÉMÉÉE A 

PASSAGE AUX TAMA- y | Fo PROMIS DELES LOISSER à 
ü On . + pe 

NOIRS... DEVANT LEE PERS L'ÎLE. C'ES 





GNER LA FORÊT. PERSONNE N'A PENSÉ À 
À CELA, HEIN ? MÊME PAS YATACA, LE FILS- 
S- DU- SOLEIL... 


PH JE n'ai PAS PROMIS DE LES LAISSER pe 


LA 


à La. 
{ LL | g 
ST LR (| cf 
=, 0"0 D; | = 


TOUT À FRIT RASSURÉS MAINTENANT, LONGG, HOUAT ET LES TAMANOIRS 
ABORDRIENT L'ÎLE. LES TOUCANS N'AVAIENT PAS MENTI. LES FOURMIS 
COUVRAIENT LE SOL. 


TOUS ENSEMBLE SUR UNE MÊME LIGNE ! Xe 
QU'ON NE PIÉTINE PAS N'IMPORTE COM- 
1 ut MENT LES FOURMILIÈRES ! pes 
ed, OR “ Q == — _ —- 
NISSAN ge o 
LOS LL LS 
. MS. Dre FF. (= 


4 = 





L'EAU BOUILLONNRAIT.. LES DOS ÉCAIL 
pere DEMEURAIT SUR | | LEUX BRILLRIENT AU SOLEIL ET LES 


QUEUES PUISSANTES FOUETTAIENT 
REGARDE LONGG 
ON DIRAIT LES JA-] | LE ELEUVE. 
CARÈS ! 


ILS VIENNENT PA 
C1. GOURM EST aus Sy: 
QUE NOUS VEULENT - Tu 


Gourm RICANAIT, SÛR | NOUS FERONS UN CERCLE INERANCHISSABLE 
DE_ SON FA AUTOUR DE L'ÎLE AUX FOURMIS ! AVANT PEU, 
LONGG ET LES SIENS N'AURONT PLUS RIEN 
À SE METTRE SUR LA LANGUE ! 


LT 


\S SIG 
PT) 
ee... SAR Y (y 


LA NUÉE DES OISEAUX PIQUE-BŒUFS 
TOURNOYRIT. AU-DESSUS DE LA FLOTTE 
DES JACARÉS..CES MANGEURS DE VERMI - 
NE SONT INDISPEN- 

SABLES AUX CAÏ- 
} MANS AUTANT QUE 

L'AIR ET L'EAU... 





TANDIS QUE SE FERMAIT LE CERCLE, GOURM S'AVANGA SEUL … 


LON GG- AUX- GRIFFES - COURBES, NOUS 
AVONS DÉCIDE LA MORT DES 
TAMANOIRS ! 


C'EST CONTRAIRE \ Je Le savais: )] V J'AI PRIS L'ENGAGEMENT DE 
À LA LOI, GOURM / JE LE SAVAIS! VOUS LAISSER ALLER À L'ÎLE... 
ELA AVAIS L'ENFANT D’'HOM- eue eue 

MIS... M ! 
S E AVAIT RAISON AVES GQRUT LE SERPENT 
à E A 


ET COALT EST D'ACCORD ! IL y A SIX MOIS, HOUAT- 
LE -GROGNON LUI À DÉCHIRÉ LE VENTRE ! VOUS 
MOURREZ TOUS DANS L'ÎLE. SOUS MES YEUX... 
LES UNS APRÈS LES AUTRES ! 





TL SAIT QUE NOUS NES DE FAIM })/ OU1.1L SAIT QUE TÔT Ou 
GUAND LES FOURMIL 


a SERONT TARD, NOUS LEUR SERVI- 
ONS DE PÂATURE.. 















DU RIVAGE, YATACA_ VIT LE RASSEM- 
BLEMENT DES CRCRRESEUL — -— 






















CL == 
NN 
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IL SE PASSE 
QUELQUE CHOSE. 
LUUN , TU DEVRAIS 
ALLER VOIR!. 







GOURM A TOURNÉ LA LOI 
LES CRIE, ASSIÉGERONT 
L'ILE UUSQU'AU MOMENT OÙ 
LES TAMANOIRS DEVIENDRONT 
— FOUS DE FAIM. 








N / 
ALORS, LONGG ET LES SIENS SE LE CLAN DES TAMANOIRS 
JETTERONT À L'EAU..ET CE POURRA TENIR TROIS JOURS. @ 
SERA LA AIN. QUATRE AU PLUS..LE TEMPS 
QUE DURENT LES FOUR- fé 
MILIÈRES.. & 


QUE FAIRE, YATACA... QUE IL N'y A RIEN À FRIRE! 
FAIRE POUR SAUVER LES LES UJACARÉS SONT 
TAMANOIRS ?. CHEZ EUX. 


GOURM A TRANSGRES- 
SÉ LA LOI.IL IRA JUS- 
QU'AU BOUT..ET TOUS 
LES JACRRÉS LE SUI- /] 
VRONT..LES MAUDITS! » 





DE LANBNERE EL DBeb- | [LR anos MOURRONT Dane 
F L'ILE. 
OURM L'A DIT... 
SRIENT AUX ECHOS DE LA FORÊT... Ss MERRE 2 GOURM 
1 


LES CAÏMANS ENCERCLENT } 
LES TAMANOIRS ! 


ÊUR CRÉÉE EN DE JANONS 
TO _ U 

RÊT ETS EN UACRARÉS ! CES PIRATES 

ÉVEIL.. CHACUN SONT ERREUR 


PORTÉE DE 
L'ÉVÉNEMENT... 
LES ALLIÉS ET 
LES ENNEMIS 
DES TAMANOIRS.. 


WW BOURRU, TAPIR GROGNA.. 5 
04 NN = | GOURM S EST 


O»°: 
SERVI DE LA 


N KA-* 
À 


NE WC 
N ke ss" TE LE CLAN 


Z DES TAMA- 
N \ NOIRS ! 
(777 


| 
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EE | 

Le < Ÿ FN NN \ 
S 45 





ET CASCAR LE COB LE JAGUAR, QUANT À 
TATOU DE CONCLURE... LUI, JUBILAIT ! s 


x | YATACA NE 
L'ENFANT D’HOM- PEUTA RIEN POUR LA TRIBU 
ME SAVAIT CE _ DE LONGG.. 
QU'IL DISAIT ! LES c 
TAMANOIRS N'ONT 
PAS VOULU L'É- 
COUTER... 


MON - 
TRÈ LE PLUS 
MALIN 


IL N'YA PLUS DE FOURMIS, HOUAT..LA 
yYOURS PAS- FAIM VA S'INSTALLER... 
SÈRENT... 


LES JACARÉS SONT PATIENTS... 

ILS ATTENDRONT LE TEMPS 

QU'IL FAUDRA..ILS NOUS 
ENTOURENT 





GOURM AVAIT LA-PATIENCE DES SEUL LE FILS- DU-SOLEIL 
das PR ÉRIEP LES EUbSeS 
DANS DEUX JOURS, ù SECRÈTES ! 
ILS COMMENCERONT À TOURNER \ NOUS 
EN ROND.. LA FAIM TORDRA L'AVONS OFFENSÉ 
LEURS VENTRES .… È EN NE L'ECOU- 
TANT PAS. 


FAISAIENT LA LIAISON 
ENTRE L'ILE ET LA 
ORÊT... 


AR ! 
LES TAMANOIRS 
S'AFFRAIBLISSENT ! 


TTAQUÉ LE 


CETTE NUIT, GOURM A DÉVORÉ d LES HÉRONS 


QUATRE HÉRONS AU NID.…LE 
PEUPLE DES HÉRONS 
EST INDIGNÉ.… 
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JE SAVAIS BIEN QU'IL 
TROUVERRAIT... PARLE... 










YATACA TROUVA LA HÉRONNIÈR, 
EN ÉMOI. TSIGAA CRAQUETRIRE 
DE COLÈRE.. 





N CRAKAG.. CRA.. 
LES OISEAUX KAAG.. GOURM EST VENU, AVEC 
LIQUE-DEVE S. DE 
SONT ALLIES 
AUX HÉRONS 
ET À TOUTES 
LES LONGUES- 
PATTES DU 
FLEUVE ET 
DES MARAIS... 


DELL TROIS JACARÉ 
NUIT, COMME UN PILLARD. 





JE VAIS VOIR 
LES HÉRONS.. 





ILS ONT ENTRAÎNÉ SOUS LES EAUX QUATRE HÉRONNEAUX... 
ILS LES ONT NS LE SANG DES Li 
HÉRONS CRIE _VENGEANCE ! 





Lisez nos albums de collection reliés : 


NOUS AVONS APPELÉ TOUS NOS 
ALLIÉS , LE CLAN DES FLAMANTS - 
COLORÉS ET LES JABIRUS GRIS. 
TOUS LES VOLANTS 

AUX BECS DURS. 


SANS QUE - CS UN 
TT LES PQUE- 89 BŒUrS US nn. 
DES ESCLAVES... AUDE ET LES D PA 
LES TIQUES 
ET LES LAR- 
VES ENVA- 
HIRAIENT 


SES É- 
CAILLES ! 


JE VEUX SAUVER LES 
TAMANONES TER 


AIDE-M {A fl es 





Akim 34 et Carabina Slim 2. En vente partout 





IMMOBILE SUR UNE PATTE, 
TSIGRA MÉDITA UN INSTANT. 






COU ALLONGÉ POUR MIEUX ENTENDRE, 
LE HÉRON NE PERDRIT PAS UN MOT 
DE CE QUE LUI DISAIT YATACA.. 












C'EST UNE BONNE IDÉE.. 
LES PIQUE -BŒUFS OBÉIRONT 
f LA LOI DU PEUPLE AILÉ, 

MAIS NOTRE VENGEANCE NE 
S' ARRÊTERRA PAS LA, PETIT 
D'HOMME … 


QU'A CE QUE GOURM 
LAISSE LE PASSAGE 
AUX TAMANOIRS... 


/ FZ 
LE RESTE EST TON AFFAIRE, M | 
TSIGAR.… MOI JE VEUX SEULE- M} 

MENT SAUVER LONGG ET "ff 
SON CLAN ! 





ET TSIGAR, AU NOM DES LONGUES - PATTES, ALLA 
TROUVER GURL, LE CHEF DE FILE DES PIQUE-BŒUFS.. 


dJ'OBÉIRAI 
À LA LOI, 
TSIGAR... 


ET GUAL FIT 
CONNAÎTRE À 
GOURM SA DÉ- 


TU OSES PARLER AINSI À TON 
PROTECTEUR, MISÉRARLE ! 
ÔTE-TOI DE MA VUE. 


TU L'AURAS VOULU, GOURM! TOUS 
LES UACARES CONNRISSENT LE 
MARCHÉ QUE JE T'AI 

PROPOSÉ... 




























BRAVO ! LES UACARÈS NE 
TIENDRONT PAS LONG- 
EMPS ! 


LE NUAGE DES OISEAUX PIQUE - 
RUES OBSCURCIT UN MO - 
MENT LE 

CIEL. EN 


t 
\ 


N d 
A 7 

PANTT: is 1 / 
| (WN RP PT PR 4 

NE NW PTT TE 
MERCI, TSIGAA... LUUN LE 
HIBOU VA ALLER AVERTIR LES 

TAMANOIRS..IL FAUT QU'ILS 
AIENT LA _ PATIENCE D'ATIEN- 
DRE QU'A LEUR TOUR, LES 
JACARES SOIENT À BOUT 
RÉSISTANCE ! 










è 
AU REVOIR, FILS - 
DU - SOLEIL ! D'ICI LA 4 
NUIT, TOUS LES FLA- 
MANTS ET TOUS LES 
UARIRUS SERONT LA! 


YATACA APPUYA Si LES TAMANOIRS 
SUR LES PAGAIES.{| TIENNENT LE COUP, ) LE DÉSARROI 
LES UACARES DE- NE TARDA PAS 
VRONT. LEVER LE /fau À SE MANIFES - 
TER DANS LA 
TRIBU DES CAï- 
MANS... POUR 
LA PREMIÈRE 
FOIS, L'AUTO- 
RITÉ DE GOURM 


ÉTAIT MISE EN 





LES PIQUE - BŒUFS 
SE SONT ENVOLES... 
LS NE REVIEN- 

DRONT PLUS! 


ne 


ANSE 


APE Ga 


LA VERMINE S'INS- 
TALLERA ENTRE NOS 
ÉCAILLES…. LES PUS- 
TULES SE MULTI- 
PLIERONT ! 


JON DIT QUE LES HÉRONS 
AMEUTENT TOUS LEURS 
ALLIÉS... 


/ œ 
GOURM NE NOUS A PAS CONSULTES.. 
QUE DEVIENDRONS - =NOUS 


SANS PIQUE - BŒUFS ? 






MALGRÉ LA FAIM, LES 
TAMANOIRS REPRENRIENT, 
CONFIANCE ET ESPOIR.#. 





L'ENFANT_D" HOMME 
#7} S'OCCUPE DE VOUS. 
PIQUE - BŒUFS ONT QUITTÉ 
LES UACARES ! 
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LONGG RECONNUT SES TORTS … Si NOUS one 


= UTÉ, NOU 
ns ne A N'EN SERIONS 
THAT PAS LA. 


Sea KR \ OE 
NS N A 
K NN A RLGRE 
RS ir 


ND 












DONC, LES MANGEURS 
DE VERMINE SE SONT 
ENVOLÉS ET, D'AUTRE 
PART, LE PEUPLE DES 
HÉRONS APPELLE À 
L'AIDE LES FLA- 
mu = LES 
UJABIRUS ! 
" 






TOUT N'EST PAS 
PERDU, TAMANOIRS ! 
HOU ! HOU ! HOU! 





CETTE NUIT-LA, YATACA ET SES AMIS NE BE 
DORMIRENT PAS... 
« 


BRiifi.Eer 
PTERA / CE N'EST PAS 
LA LOUTRE DIT QUE LE \ 4 
“s U TE LE | 2 \ , CF, ne A 7 
3 , \ & 
FU. à Z = 
- 

} ci V2 > 


o ! À] 47/1 c 
di [4 PA he ST Ù 


x È J- 
MR an = 


= RE > = 
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st VERMINE COMMENCE À GRATTER Ÿ 
LEUR ÉCORCE.. CELA 
LES REND NERVEUX. 


 GROON ! JE N’A 

RAIS JAMAIS PENSÉ 
À ME SERVIR DES 
_ PIQUE - BŒUFS... 


YATACA SEE 

LES FLAMM 

DU FOYER 

ÉCLAIRANT 
SON és 


Wa 


CEPENDANT, 
LES ÉCLATS, DE 
VOIX DES UJACARÉS EN 
RÉVOLTE PRRVENRIENT 
UUSQU'A COALT.. 


HO ! HO! LE PEUPLE 
DES CHIMENS GRONDE!y = 





GOURM. EN EFFET. ÉTAIT VIO- 
\LEMMENT PRIS À PARTI.… 


BLA 


Le. 
(W722< 


D) | fi 


ILS NE RE- 

VIENDRONT QUE 

Si NOUS LAISSONS 

| ALLER LES TAMANOIRS ! 


C'EST VRAI! ET MOI, JE 
RETOURNE AU MARAIS!, 


2 


TAIS-TOI, 


NOUS EN AVONS ASSEZ DE TES 


ABUS, GOURM ! L'AGE TE REND 
GATEUX .… 


GOURM FOUETTA L'EAU DE SA 
QUEUE AVEC VIOLENCE MAIS LE 
JEUNE CAÏMAN FIT FRONT... 


JE NE ME TAIRAI 

PAS !.. PAR TA FAUTE, 

LES PIQUE -BŒUFS 
SONT PARTIS ! 


NC-BEC... 


77 


SN . RL) 
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AU MATIN, GOURM N » 
TRAIT. PRÈS DE LUI QU UP 
POIGNÉE DE FID 
SA VIEILLE GARD 


I 





C'EST ALORS QU'UN RONFLE- SUR LA RI 
MENT D'AILES EMPLIT LE CIEL] | N fD2> AU MÊME 


LES LONGUES -PATTES ! 


LES LONGUES - PATTES 
mr 
LE 


VE, 
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ILS_ FUIENT ! ILS FUIENT ! ALORS LONGG, HO 
UAT 
Lee TAMANOIRS PLONGÉRENT DENe 
LE FLEUVE … 


L'ÎLE EST D 


DESSUS ! DESSUS ! AGEZ VERS LE LE RTE - 
EBORGNEZ GOURM.. ÉÉRRISDE AB e 


L'ENFANT D'HOMME A SAUVE 
NOTRE CLAN, LONGG … 


AS! 
De NAS, L'EN- 
FANT D'HOMME 
EST PÈRE OU CLAN.. 
IL y A PUS DE SA- 
GESSE DANS SA 
TÈTE QUE DANS 
LA MIENNE ! 





TU VEUX DIRE : QUE DANS TOUTES NOS TÊTES RÉUNIES! LONGG ! 
NOUS MANQUONS D'IMAGINATION, NOUS 
AUTRES TAMANOIRS …. 


DR. SR — 


DÉJÉ,DANS LES ARBRES, LES ARA- COB FEULA SOURDEMENT ET 
GUATES S'EN DONNRIENT À CŒUR PASSA SA COLÈRE SUR SES 


JOIE... COURTISANS... 
FILEZ D'ICi, 
VOUS AUTRES ! J'EN Ai ASSEZ 
DE VOIR VOS MUSEAUX … 





JATACA SE PORTAIT EN AVANT DES 
LONGG ! LONGG! NOUS SOM- 
DARENQRS Qui BEU Eva MES HEUREUX DE TOUS VOUS 
À © e VOIR ! 74 
+. NE, 
A VE son: ; 





JE NE SUIS QU'UN IM- 
BÉCILE À LA TÊTE 
ÉTROITE, FILS - 
DU - SOLEIL ! JE 
N'Al PAS VOULU 


TU REVIENS DANS LA FORET, 
LONGG / ET GOURM A FUI POUR 
CACHER SA HONTE AU FOND 
DES MARAIS ! TOUT EST BIEN 














PUIS LES TAMANOIRS S'ÉLOIGNÈ- 
RENT SOUS LES GRANDS ARBRES. #p 


WA 
€ NA, 
il NA 











LA JOURNÉE 
S'ANNONCE /_ 
BELLE. = 





LA JOURNÉE EN EFFET 
ÉTAIT BELLE..UNE BRISE 
LÉGÈRE FAISAIT FRÉMIR 
LA CIME DES ARBRES ET, 
AU TRAVERS DES FEUILLES, 
LE SOLEIL SEMAIT LES 
SOUS -BOIS DE TACHES 
D'OR DANSANTES … 


. FINde l'éüode 


O 


— 
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AUX 


Le petit Roë 


LE Ro! SERGE AYANT LÊTÉ ASSASSNÉ, TD /) 
Makeost, L'UN DLS NOMBREUX PRÉTENDANTS 
AU TRÔNE, S'EMPARE D) POUVOIR. MAIS LE 

REUPLE  GRONDE  £T MAKROSK); POUR APAISER 

LES ESPRITS ; ABDIQUE EN FAVELR DUN COUSN 
DU AO! QUI, SOUS LE NOM DE BERNARD IV, SE 
CONTENTE DE PARADER ALORS QE MARDI 
COUVERNE .…. POUR RÉABLIR LE JEUNE RD! SUR LE 
TRÔNE , SES PARTISANS PRÉPARENT LNE MSVRPECION 
MAIS SLAanD LE PETIT ÂO! EST FAIT PRISONNIER 
ET ENFERMÉ DANS LA FORTERESSE DE JINAIN. 
BORIS ET LE L/BRARE RATON , ATIÉRRÉS SE 
DEMANDENT COMMENT HS RÉVSS/RONT À APRACHER < 
LE PETIT RO DES GR/FFE DE MANROSH/ 7 \\ 
ET DE SES SBIRES. 























NUL N'A JAMAIS PU FUIR DE 
LA FDRTERESSE DE JUNMEN, 
BARRATON / 


JE VAIS LUI TÉLÉPHONER DE 
VENIR NOUS VOIR AU 
PLUS TÔT... 

















ECOUTEZ ; CAPITAINE 
BORIS / NOTRE AM (GOR 
ÉTÉ INTERNÉ DEUX ANS 
JUNKEN / IL PEUT NOUS 
RE UTILE / 


— 
DURANT QUE L£S DEUX HOMMES / À Vos ORDRES: Ÿ GALUT, MON AMI 
SE CONCERTAIENT ; ADMIN, L'ÂME DAM-| | MON COLONEL / / AMENEZ - MOI DAN 

MEE DE MA - À LA CELLULE DE 


HROSHI,5E  . PT - ( AOTRE ILLUSTRE 
RENDAIT PER- 2" à PRISONNIER / 


SONNELLEMENT 
JUNKEN… 


JE L'AL FAIT ENFERMER DANS " LA Qui / ON APPELLE AINSI CETIE PARTIE 


PETITE SIBÉRIE”, 7 DE LA FORTERESSE PARCE QU'ELLE EST 
COLONEL / =/f LA PETITE Je | PROPREMENT GLACIALE. UNE VRAIE 
ER SÉRIE? d “PETITE SIBÉRIE ”, » 
;: EN EFFET / 





ET S'ADRESSANT À LA SENTINELE. 






COUPEZ LE COURANT’ AT VOUS AVEZ TORT 
NOUS ALLONS RENDRE N\ VOTRE HUMBLE D' IRONISER , KOLMIN / 
VISITE AU DETENU DE LA SERVITEUR VOUS} QUE JE VIVE OÙ NON, 
CELLULE 8! À SALUE / 4 VOUS NE RIREZ PAS TOU - 

FR VOURS : UN JOUR , VOUS 
LATE D à —— ENPIEREZ VOS 
till 2 CRIMES : 










ME ! 












NY 
HA; HA’ HA! LES DENTS POUSSENT AU JEUNE LION, 
HEIN? HA! HA'!'HA! EN ATTENDANT, MÉFIEZ- VOUS, 
MAJESTÉ’ UN COURANT DE 2000 VOLTS PASSE 
DANS LES PORTES ET JE VOUS CONSEILLE DE NE 
PAS TOUCHER AUX FERRURES SI! VOUS TENEZ À LA 
ÊT CE N'EST PAS TOUT. SUIVEZ- MOI: 
MAJESTÉ // 


Peu APkÈs, 
SLAHO ÉTAT 
CONDUIT 
SUR LES 
REMPARTS DE 





VOUS VODYEZ CES FOSÉS QUI =[ CE SONT LES BÊTES LES PLUS 
ENTUURENT LA PRISON? ILS SONT /= VDRACES QUI EXISTENT / 


REMPUS DE MURÈNES !/ 


L ‘ | | l 


Si el | | | 
NZ D VA / (Il 
SR 72 AMI 


ÊT LE COMMANDANT DE LA FORTERESSE DE 
sn UN MORCEAU DE VIANDE DANS LE 
05... 


pa (LT 
rt LA MN A ELU 


EN LN CLN D'OEA , LES 
MURÈNES MONTAIENT EN 





UN JOUR, UN PRISUNNIER Y EST 
TOMBRÉ 


1 ÎL FUT TOTALEMENT DÉVORÉ 
MOINS DE TROIS 
MINUTES 


7/ A 
L'UNIQUE SORTIE EST LE PONT-LEVIS MÜ 


CES  ODIEUX 
POISSONS ALA/T 
REMPL! SLAHO 
D'HORREUR .' 
MAIS , FEROCE, 
KOMN 
POLRSUIVA IT. 


/ IN È 


e 














Mais, MÈME EN SUPPOSANT QUE 
VOUS ARRIVIEZ À LE FRANCHIR , OÙ 
IRIEZ-VOUS ? PERSONNE N'A JAMAIS 
PU FRANCHIR LES MARÉCAGES QU 
ENTOURENT LA FORTERESSE / QUANT 
À LA SEULE ROUTE POSSIBLE, 

ELLE EST CONSTAMMENT PARCOURUE 

: PAR DES SDLDATS EN 

LIAISON AVEC LA 
PRISON / 


ÉLECTRIQUEMENT / 
EST GARDÉE JOUR 
HOMMES ARMES / 


LA CABINE DE COMMANDE 
ET NDIT PAR TROIS 


ML * 


y | 


ni 





me 4 
UNE : ; 
; fl END 
4 
il) 


JE 
LE. LL 2e 7” x 


/ GI ENFIN, MALGRÉ TOUTES CES 


EMBÜCHES,. UN PRISONNIER  REUSSIS- 
SAIT À S'ÉCHAPPER, CES DOGUES 
LE REJDINDRAIENT ET LE METTRAIENT 
EN PIÈCES … VOILA ; MAJESTE . $) 
VOUS AVEZ ENVIE DE MOURIR, 
ESSAYEZ DE FUIR… ET 

MAINTENANT ; ADIEU // 





J ME voici, MonSEUR BARRATON :. VW Oui. ASSIEDS- to, 
/GOR, OH / MAIS C'EST LE CAPITAINE IGOR : 
CEPENDANT. 


S'ÉTAIT, SUR 
L'HELRE, RENDU 
À L'INVITATION 
DE MONSIEUR 
BARRATON. 


a?) 
! 


(e 
Lo 


Tü_ SAIS NATURELLEMENT QUE LE RO! EST EMPRISONNE] |4Æ 2 
À JUNKEN. TU Y AS MÊME ÉTÉ RETEAU DEUX | | 2. / na, CAPRANE 
| ANS. POURRAIS-TU NOUS DRESSER UN PLAN UNE BÂTISE ENTÈREMAT É- 
_— DE LA FORTERESSE ? LECTRIFIÉE, DRESSÉE AU Mi 
ÉVIDEMMENT, ) ES : LIEU DE MARAIS À LA YASE 


CAPITAINE 


BON SANG / IL FAUDRAIT DES ON PEUT/ LES REMPARTS SONT ASSEZ N 
AILES POUR S'ÉVADER DE LA. | | LARGES. ET, MÊME POUR UN AS COMME 
DES AILES 2. MAIS AU FAIT VOUS ; CAPITAINE , LA PLATE-FORME DU 
CROIS-TU QU'ON PUISE SE HAUT DE LA TOUR POURRAIT FAIRE L'AF- 
POSER SUR LA FORTERESSE AVEC 

UN HÉLICOPTÈRE ? 









VANS CETTE 






ROULER ENCORE DURANT DEUX OÙ TROIS 


KILOMÈTRES : 
S'ARRÊTER T 
PRÈS … 


EH BIEN,IL NE NOUS RESTE PLUS QU'À 
NOUS PROCURER UN HÉLICOPTÈRE / |GOR; 
TE SENS-TU CAPABLE DE M'ACCOM 


EXPÉDITION ? 


IL VAUT MIEUX NE PAS 
ROP 











PAGNER 


CAPABLE 7 
VOUS VOULEZ DIRE QUE JE NE 


EN CE CAS, EN ROUTE’ Nous 
IRONS AU CAMP D'AMATION DE 
L'EST / IL NE COMPTE QUE DES 
UNITÉS LÉGÈRES ET EST MOINS 
GARDÉ QUE CELUI DE LA 

APITA 






E ! 





CIEL VOUS GARDE ;, 
MES ENFANTS / | 


ECOUTE ; MON PETIT VIEUX..POUR M'EMPA- 
RER D'UN APPAREIL , J'AI UN PLAN MAIS 

IL FAUT qe JE SOIS SEUL / VA MATTEN- 

DRE AU P.C.DU BOIS GUYARD/ JE VIENDRAI 
ATTERRIR DANS LA CLAIRIÈRE SUD ET DE LA... 
EN AVANT POUR LA GRANDE AVENTURE / 





LE TOUT EST D'ARRIVER De LA RÉUSSITE DE MON PLAN DÉPEND 
AU HANGAR DES HÉLICOP- LA LIBERTÉ DE SLAKO / 
TÈRES SANS ÊTRE WU. 


DEUX HEURES AUS JARD... 


VOILA CE QU'IL ME FAUT/ JE VAIS ME 
| 


CACHER DANS LA CARLINGUE ET, LA NUIT 
VENUE , JE FILERAI TOUS 
A FEUX ÉTEINTS... 


4 


LE Ro! DDIT ASSISTER AU VOL 
MAS LE SORT DE NO5 NAUVEAUX MODÈLES 
ALLAIT DONNER | D'HÉLICOPTÈRES, KOLMIN / 

SN ZA IR À VA L'EN INFORMER 
COUP DE POUCE 
INATIENDU! | 
EN EFFET, AU 
PALAIS. DL 





VonuA TOUT CE QUE CE GROS 

PLEIN DE SOUPE SAIT FARE/ 

JOUER AU GOLF À LONGUEUR 
DE JOURNÉE 


ÊT PEU APRÈS... 













OH: C'EST vous, HOMN? Qu'y 
A-T-IL ENCORE ?/ 











La 


BONJOUR ; MAUESTÉ 
7 FA “ 












Vous NE PENSEZ PAS 













DE NOS \ 





QUE , DE TEMPS EN TEMPS, ) IMAJESTÉ / NOUVEAUX HÉLICOPTÈRES À ÉTÉ 
J'AIMERAIS À NE PAS MAIS VOUS PRÉPARÉ EN VOTRE HONNEUR / 
ÊTRE DERANGÉ ; NON ?J/ DEVEZ PARTIR ET 

POUR LE TERRAIN _ 





D'AVIATION 
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INDISPENSABLE / \L FAUT VOUS MONTRER 
EN PUBLIC ET SOISNER VOTRE 
POPULARITÉ HÂTEZ-VOUS ./ 


Vous ÊTES PIRE PAS D'IMPERTINENCES, HOLMIN / IL 

e DE UT QU'UNE JOLIE FEMME | EST VRAI QUE J'AI ÉTÉ COURONNE 

SE De FT À PAR VOS SOINS..N'EMPÊCUE QUE 

AVES ME , JE SUIS DE SANG ROYAL ET QUE 


É VOUS N'ÊTES  QU'UN 
FANTOCHE POUR 
REVËTIR  5A il VIL AVENTURIER / 
TENUE . OFFICIELLE 
ET HOMN 
RAGEA/IT 
FERME... 


FINALEMENT , DEUX_ HEURES PLUS L'HYMNE  NATIONAL QU SALUAIT 
red SOV ARRIVÉE FUT ÉCOUTÉ EN 
RAIN FAISAIT SON ENTREE SILENCE 

DANS  L'AÉROPORT... Se 


nn "+ 





-LE Ro" JIAVANCA VERS LES / EH BIEN, MES AMIS / VOUS POUVEZ 

PLOTES AU GARDE- À -VOUS PRENDRE LE DÉPART / |E TEMPS DE 

DEVANT LEURS APPARELS GAGNER, MA TRIBUNE ET ME VOILÀ 

RESPECTIFS... FIN PRÊT POUR ÆDMIRER VOS 
ACROBATIES / 





APRÈS LA GRANDE PARADE, LES APPAREILS  VIENDRONT 
LES UNS APRÈS LES AUTRES SE POSER DANS CE 
CERCLE BLANC! VOUS JUGEREZ AINSI DE LA 

PRÉCISION DES MANDEUVRES ET DE LA 
MANILABILTÉ DES APPAREILS … 






 AÏ 
À (: Fi = 
NN ] 
OR PSS 
QUELQUES SECONDES US 7ARD, | < 
ZANS LUN ASSOLROISSANT ROUES] 


MENT, L'ESCADRILLE  PRENAIT 
SON VOL... à 






LA 


LT, APRÈS D'IMPRESS/ONMANTS 
EXERCICES, CHACUN) DES 4224 - 
RES VENA/T AVEC AISANCE SE 
POSER AU CENTRE DU ROND BLANC 
DESSINÉ SUR L'AIRE: D'ATTEREIS- 
SAGE. À N'EN RESAIT PLUS 
QU'UN.. L'AS DES AS DE 
L'ARMEE DE L'AIR DES 
USURPATEURS!ET L SE LAMÇAIT 
DANS DES  ACROBATIES 
PARTICULIÈREMENT PÉRILLEUES... 















FORMIDABLE / VOUS AVEZ V 

A LÉ LE SOL C'EST 

LA FOLIE /. IL RISQUE 
SA VIE / 





FINI DE JOUER ; VIEUX! CAP AU SUD 
TOUTE 51 VOUS TENEZ À LA VE? 


















"OFFICIELS", AUSS/ 
BEN QUE LES 
BADAUDS , AVA/ENT 
PU VOIR QUELQUES 
MINUTES PLUS TARD 
CE QU/ SE PASSA, 
À BORD DE L'APPAREIL, 
US AURAIENT EÊTÉ 
FORT SURPRIS … 










CL SSD QUAQUES MINES PIS ZARD. 







CURIEUX / 
POURQUOI VIRE- 
T-IL SOUDAINEMENT 
DE BORD ? 






QUELQUE NOUVELLE 
ACROBATIE ! IL FINI 
RA PAR SE TUER, CE 





PARFAIT... ATTERRISSEZ LA, ÂTTERRISSAGE  IMPECCABLE / 
SUR CETTE CLAIRIÈRE ’ MES COMPLIMENTS / 


/ HURRAH: MON 

À PEINE L'HÉLI-| Ÿ CAPITAINE : MES 
COPTÈRE S'ÉAIT-/I COMPLIMENTS / ! 
POSE QUE, SURG! 
D'ON NE SAIT OÙ: 
1GOR , SUIVI DE 

QUELQUES 

PARTISANS , 
ARRIVAIT EW 

COURANT... 


ASSUREZ-VOUS DU PILOTE / EMMENEZ-LE EN 
LIEU SÛR. BANDEZ-LUI LES YEUX? IL 
NE SERA LIBÉRÉ QUE LORSQUE 
L'OPÉRATION SERA TERMINÉE / 





/ TOUT S'EST BIEN PASSÉ / 
MAINTENANT , IL FAUT METTRE 
L'APPAREIL EN SURETÉ ET TÉLÉ- 
PHONER À L'AÉROPDRT’ SINON;, 
LS VONT ENVOYER UNE ESCADRILLE 

À SA RECHERCHE 


AU TERRAIN D'AVATIONW, CEPENDANT. 


= a 
D à — 


VOUS AVEZ RAISON, CAPITAINE / 
IL FAUT À TOUT PRIX ÉCARTER 
LES SOUP£ONS/  ALLONS-Y / 


ZA VONLRE &AÛÜLAIT LA 
CHAUSSEE... 


QUE  FARRIQUE-T-IL , CE CINGLÉ 7 
£A VA DURER LONGTEMPS, CETTE 
PLAISANTERIE ? 





SA MAJESTÉ A RAISON’ CE PILOTE | | So. 
POUSSE LA DÉSINVOLTURE UN PEU 

LOIN / QUAND IL 

REVIENDRA , 

METTEZ-LE 

AUX ARRÉTS! 


COLONEL / COLONEL / ON VOUS 


Quoi ? IL A FRANCHI LA FRONTIÈRE ET DES BERGERS L'ONT VU 


QUI, COLONEL /..LE PILOTE 
AVAIT L'AIR D'AVDIR PERDU 
LE CONTRÔLE DE SON 
APPAREIL IL EST TOMBÉ 
COMME UNE PIERRE ET 
S'EST ABÎMÉ DANS 
LA CREVASE D'UN 
GLACIER / 


QUELQUES MINUTES PLUS TARD. 
PET 


BON TRAVAIL , 
ATEN ir QU'ILS 
LE LES GARDES- 
FRONTIÈRES , ENTREPRIS LES 


RECHERCHES , NDUS AURONS 


S'ABATTRE DE L'AUTRE 
CÔTÉ DES MONTS ? 


NOUS AGIRDNS = 
DEMAIN À LA NUIT: IL FAUT N 

QUE, D'ICI LA, VOUS AYEZ TROUVÉ 
LE MOYEN DE FAIRE PARVENIR UN 


PASSE , OU MIEUX, LE DOUBLE DE LA 


CEF DE LA SERRURE DE SA CEUUL 
PETIT Roi é 





| 7 
DÉBROUILLEZ-VOUS / VOLS DISPOSEZ Nil IMLE LENDEMAIN EN FN DE JOURNÉE, 
D'AMIS DANS LA PLACE , J'ESPÈRE 7. MAMMA. 

EN TOUT CAS, TOUS LES FONDS NÉCES- A ENCORE À DORMIR ? 
SAIRES POUR LES COMPLICITÉ À NI. TU NE FAIS QUE SA? 


ACHETER SERONT À VOTRE 
DISPOSITION / 


2 — 
TENS / JE TAI APPOR TENUE DE QUEL HORRIBLE VÊTEMENT / 
DÉTENU / ENDOSSE-LA / ALLONS’ PLUS À | FAUT-IL VRAIMENT QUE JE 
VITE QUE ÇA / CA 7... 





TIENS / CETTE CHAUSSURE PARAÎT À CURIEUX! UNE PARTIE DE 


LA SEMELLE EST DÉCOUSUE / 
ET... OH! WON.7 


PLUS LOURDE QUE L'AUTRE... 





BORIS EST VIVANT ET IL NE M'A PAS 
ABANDONNÉ! DIEU SOIT LOUÉ / ; 


#4 SRI 
T DE 


| 


à 


= 
 Ÿs \ 


NU u 
cri 


l | All 
LT 
= 

À MINUIT, BORIS SECOLA 
ÎL EN EST 6/ ENCORE HUIT Des 


HEURES D'ATTENTE /.. JE SENS QU'ELLES 


. C'EST L'HEURE, 
VONT ÊTRE  INTERMINABLES / nn” ON PETIT VIEUX 


=: DEBOUT 





Devain, DANS LA À VOS ORDRES 
MATINÉE, VOUS POURREZ LIBÉRER CAPITAINE / 
LE PILOTE CAR, DE DEUX CHOSES £ 
L'UNE : OU NOUS AURONS RÉUSSI, 
DU NOUS SERONS MORTS/ 





















C'EST FAIT, CAPITAINE / 
JE LES AI DÉJÀ _ 


N'OUBUIE PAS LES 
GRENADES , |GOR ./ 


di L 





% 





k Ars, EN ROUTE / ET 
S DIEU VAT! 





QUELQUES MINUTES PLUS TARD , 
LA PERILLEUSE AVENTURE AAIT 
COMMENCÉ... - 


IL EST 411h.45 / NOUS APPROCHONS 
CETTE MASSE SOMBRE LA-BAS, C'EST 
LA FORTERESSE / 


Mais LE 

VROMBISSEMENT 
DE L'APPAREIL 
£UT PEREU AU 











UN AVION VOLANT TRÈS 
BAS SURVOLE LES MARAIS, 
COMMANDANT 


UN AVION 7 IL A DÜ S'ÉGARER DANS 
LE  BRDUILLARD / ALLUMEZ LES FEUX 
POUR QU'IL NE HEURTE PAS 
LES TOURS / : 











À VDS ORDRES, 
COMMANDANT / 


JE VAIS DONNER DES ORDRES POUR QUE NOTRE 
STATION RADIO LUI SIGNALE SA  PDSITION / 





LT, LANS L'APPAREIL PA) APRÈS... 1LS RÉPONDENT QUE NOUS NE 
és POUVONS  ATIERRIR À CAUSE DES 
LS CHERCHENT À MARAIS / ET ILS ONT ALLUMÉ DES 
COMMUNIQUER AVEC NOUS : JE FEUX SUR LA TOUR / 
Y VAS LEUR DIRE QUE NOUS 
VOULONS  ATTERRIR . FAUTE 
D'ESSENCE / 





pi 

L CEPENDANT, 
DANS LA PARTIE 

DE LA 

FORTERESSE 
APPELEE “LA 
PETITE 
SIBLRIE 









D DIEU MERCI: L'HEURE ARRNE / 
IL EST L'HEURE... 


OL . = si 
mé 

















TRS 


HEUREUSEMENT QUE LA CLEF A UN MANCHE 
EN BOIS CAR LA SERRURE EST ÉLECTRI- 
FIÉE / LS ONT PENSÉ À TOUT / 





j, Il 





ni 


LE MESSAGE JOINT À LA CLEF 
ME DISAIT DE GAGNER LE HAUT 


DES REMPARTS / OBÉISSONS / 
(2 us > 


l'ESCALIER HÂTIVEMENT GR/MPÉ., LE PETIT TIENS / Pourquoi 
U $SE TROUVA SOUDAN À LR LIBPE Æ. NS FONT-ILS DU FEU 
EN HAUT DE LA 
UR 7! 


” HUM... J'ENTENDS LE BRUIT | LE PILOTE N'A PLUS D'ESSENCE / IL 
D'UN  MUDTEUR… CELA A-T-IL } DEUX DIT QUIL VA TENTER UN ATTERRIS à 
QUELQUE CHOSE À VOIR fl SAGE DE FORTUNE .’ 
ANEC LA CLEF? 
FOLIE / IL VA ALLER 
S'ÉCRASER DANS LES 





À TIENS -TOI PRÊT AVEC LES ARMES, ÎGOR: ET 
Znv/5 Z FAISONS DES VOEUX POUR 
QUE, DANS A QUE LE PETT RO AIT € 
L'HÉLICOPTÈRE + \Z/ ] RÉUSSI À SORTIR DE SA Ji 
| ( CELLULE ET À GAGNER 
LES REMPARTS / > 


Davs LAW VROMBISSEMENT ASOLRDISANT. GE. 
L'APPAREL ERÔLA LES SENTEILES £7. 


ÎLS SONT EN TRAIN D'ATTERRIR / 
JE SUIS CERTAIN QUE C'EST POUR 

D MDI! VITE, IL FAUT QUE JE 
GRIMPE EN HAUT DE LA 





D) HAUT DE L'ESCALIER ME- 


NANT À LA TOUR, DEUX 
COUPS DE FEU CLAQUÈRENT 


COMMENT A- NV |£7 LES DEUX HOMMES 
TIL PU SORTIR | | S474/SSÉRENT... 


DE SA CELLULE ? 


ÊN BAS ; CÉTAIT LE GRAND SRANIE- 


IL N'Y A PAS UNE SECONDE 
IL FAUT DÉCOLLER /| [245 24 COMBAT. 


J IMMÉDIATEMENT // OUVREZ LE FEU 


PRÉPAREZ LES GRENADES / 


UN CRÉPITEMENT 
MONTEZ: MAJESTÉ .’ DANS QUELQUES DE MITRA/LLETIE VWT 
SECONDES , LES RALIES DR PONCIUER LA PHRASE 
\ D'/60R! D'UN BOND, 
L ET JUSTE LE TEMPS 
DE SE PORTER DEVANT LE 
LETIT RO! ET DE LUI FARE 
UN REMPART DE SON COR... 





— 


JE PROTÉGERAI VOTRE  FUITE Len GAZ LHELICOPÈRE PIquA 
JUSQU'À MON DERNIER DROIT. Vi cr 
Q ke ERS LE CIEL. ed 


SOUFFLE / 


… ZANDIS QU'/GOR ; UN SOURIRE AUX LÈVRES, 
S'ABANDONNWA/T À LA MORT. 





IMBÉCILES / VOUS LES AVEZ 
LAISSÉS  FUIR / 


Z \GOR S'EST SACRIFIE / 
À QUEL PRIX DEVRDNS-NOUS PAYER 
LA LIBERTÉ DE NOTRE PAYS? 


SOUDAN, LE MOTEUR SE MIT À PER 
DRE SON AYTAME RÉGULIER... 


UNE BALLE À 

DU  PERFURER 
LF RÉSERVOIR 
D'ESSENCE ./ 


LA VISIBILITÉ EST 
MAUVAISE ET NOUS 
SURVOLONS DES MARAIS / 





DANS UN GRAND ‘LAS HI", LA - 
RE SE POSA DANS L'EN BOULUSE. 
D 


/ ATTENTION , MAJESTÉ : Nous 
ALLONS  TOUCHER TERRE... 
CRAMPONNEZ- VOUS ! 





LA VASE A AMDRTI 
LE CHDC/ TOUT VA BIEN / SORTONS 
VITE D'ICI ET NE MOULLONS PAS 
ù N0S ARJMES, SURTOUT 





IL Y A LA UN PETT LOT COUVERT DE 
ROSEAUX ; BORIS... NOUS POURRIONS  Y 
PRENDRE PIED , JE PENSE... 


SA VA/ LA TERRE CEPENDANT, À L4 FORTERESSE... 
EST FERME’ Nous 
POURRONS Y ATTENDRE Vous AVEZ ENTENDU ? 
LE MOTEUR À EU DES ÊTRE 
RATÉS PUIS S'EST ARRÉTÉ/) FORCÉS 


> D'ATTERRIR / 
FT 





87 


IL FAUT ORGANISER LES RECHER- | | Sue 27 MMUSCLLE PETIT BOUT DE 

CHES IMMÉDIATEMENT / LA NUIT TERRE QUI LEUR SERVAIT D'ASR/ 

EST NOIRE MAIS LES CHIENS PRÉCAIRE , BOR/S £T SLAAO ATTENDAIENT 
RETROUVERONT LEURS TRALES / IMPATIEMMENT LE JOUR... 


ÎL EST TRDIS 
HEURES DU MATIN 
MAJESTÉ … 


POSÉS SUR LES MARAIS ET 
L'APPAREIL EST ENCORE 













QUI,CAR LE JOUR VENU, IL RISQUE DE 
NOUS FAIRE REPÉRER. D'UN AUTRE CÔTÉ, 
St L'EAU N'A PAS ENCORE ENVAHI 
L'INTÉRIEUR, CELA VA ME PERMETTRE 
D'APPELER PAR RADIO NOS AMIS 
CLANDESTINS... 






ALLO : ALLÔ! REPONDEZ' JE 
RÉPÈTE "LA - V'O/E -LACTÉE- 





qu 
ji EN VAN BORIS 
REPETAT- LL, 
EN LE SCANDANT, 
LE MOT DE PASSE. NUL 
NE RÉPONDIT.LAPPARE/ - 
RÉCEPTEUR ÉTAIT SANS 
DOUTE  ENDOMMAGÉ... 
L PASSA NÉANMOINS 
SON MESSAGE ET, 
AVANT DE REGAGNER 
L'AOT , FIT LN RAPDE 
INVENTAIRE DE LE QUE 
CONTENAIT L'APPAREIL 
ET QU/ POLVAIT ÊRE 
ds UTIL/SÉ … 





PARTA/ENT EN CHASSE... 


GOUFFLANT, AUMANT L'AIR, 


GRONDANT SOURDEMENT ; LES 


BÊTES FILA/ENT COMME LE VEN] 


REGARDEZ ./ 
LS S'EN VONT DRDIT 
AUX MARAIS ./ 





UNE LUEUR BSLANCHÂTRE ANNONEAIT LAURE... LT ,TENANT 
LEURS CHIENS EN LA/SSE, L£S HOMMES DE MARK 


ENS / UN CANOT PNEUMATIQUE 
IL POURRA NOUS ÊTRE 











ZT À PEINE BORIS AVAITH RE- 


JOINT SLAKO QUE LEURS ABO/EMENTS 
RETENTISSA/ENT … 


BONTÉ 
DIVINE / ILS ONT LANŒ 
LES CHIENS SUR NOS 
TRACES! 















NDS QUE, SUR LA AVE... 


VOILA L'APPAREIL / 
LS NE DOIVENT PAS 
ÊTRE LOIN / 


ÎL FAUT ESSAYER DE GAGNER LA RIVE 
OPPOSÉE , SLAKD! C'EST NOTRE SEULE 
CHANCE DE SALUT/ LES ROSEAUX NOUS 
DISSIMULERONT À LEUR NUE. DU 

MOINS ; JE L'ESPÈRE : EN ROUTE / 










ATTENTION ICI , LE TERRAIN EST MOUVANT.. 
Bor/s En TÊTE, OBLIQUONS ‘A GAUCHE. 


TÂTANT LE Li 1 

TERRAIN DE SON 

TON , LES vex ||! 1 % à rl nel Jl 

AMIS , LENTEMENT | ps 
FRRUDEMMENT, SE CY 

AISQUÉRENT DANS 4 | = 
LES MAR. 


À GAUCHE, UN ÉNORME TRONC JETÉ EN TRAVERS DE LA ZONE 


DANGERELSE - SANS DOUTE PAR QUELQUE CHASSER LE SARCELLES - 
PERMETTAIT DE LA TARAVERSER.. 





TRONC E£T JTRÉBUCHA... 


ATTENTION , 
Boris / 


CETTE BOUE GLUANTE M'ASPIRERAIT 
EN UN CLIN D'OEIL SI JE N'ÉTAIS 
AGRIPPÉ À CE TRONC / 


(RAMPONNEZ- VOUS , BORIS / 
JE VAIS VOUS AIDER À 


S.. SORTIR DE LA/; 


LES VOILA/ NOUS LES TENONS / 
PRÉPAREZ VDS ARMES / 









f Ve Moi dE SUIS EN SÉCURITÉ 
DERRIÈRE CE TRONC / SAUTEZ ! ILS 
VONT TIRER / 


LE LÉGER CLIQUETIS DU FUSIL 
QUE L'ON ARME ALERTA LORS. 


ATTENTION... SAUTEZ 
SUR CE ROUT DE 
TERRE À GAUCHE // 





( Mas Ha/uas hs NE reuver L 
NOUS ÉCHAPPER / 


LES JEUX NE SONT PAS FAI/ POUR NOUS REJOINDRE: 

L'AER, DL PET UN SEUL ACCÈS S'OFFRE À EUX: LE TRONC  D'ARBRE 
AO! ETAIT PRECA/RE... AUQUEL BORIS EST 
UN ROCH£R À ACCROCHÉ / ENCORE 
FLANQUÉ SUR : ne FAUT-IL QU'ILS 

L'UN DE SES L'ATTEIGNENT / 
CÔTES D'UN 7 

BOUQUET DE 





ET LOMME L'UN DES 


SOLDATS S'ENGAGEA/T LANS 
LE BOUT DE TERRE SOLIDE 
CONOUSANT À LA BOLE 


MOULANTE … 


BORIS, QUANT À LUI, 
AVAIT COMPRIS 
QU'H FALLAIT 
COUPER LA ROUE 
A L'EAMEMI/ ET, 
PROGRESSANT LENTEMENT 
MAIS SÛREMENT ; IL 
DRANAIT LE TRONC 
D'ARBRE VERS LE 
ROCHER D'OÙ SLAKO 
COUVRAZ SA 
RETRAITE … 






SERDNT MOINS FACILES 
QUE NOUS NE LE 


ENCORE QUELQUES COUPS DE FEU POUR LES 
MAINTENIR EN HALEINE ET BORIS M'AURA 


TONNERRE .ILS SONT \Ÿ QUI... SANS COMPTER 
A 


QU'EN TRAVERSANT CE 
BOUT DE TERRE PLAT 
COMME LA MAIN, 
NOUS FAISONS UNE 
CIBLE  IDÉALE./ 


S / LES CHOSES 


PENSIONS / 


Bravo, Boris / AVANT QU'ILS AIENT 
UN AUTRE ARBRE . NOUS SERDAS 


LOIN. HUM... ENFIN, JE 
L'ESPÈRE // 









QUELQUES SALVES 
RÉPONDI/RENT À 
CELLES DE SLA4k0 
MAS ELLES 
MANQUÉRENT LEUR 
OBÆECTIF.. ET FNMALEMENT, 
BLOQUANT SON TÆONC 
CONTRE L' J10T, 
BDR/S PRIT PIED 
SUR LE PETIT 
HAVRE DE SALUT... 














| 


(é ee 


Our / NOUS L'AVONS ÉCHAPPÉ BELLE / MAIS NOUS VOILA 
POUR L'INSTANT HORS D'AFFAIRE // 


di ll il 


11 1 





JE VAIS RECONNAÎTRE LE TERRAIN. 
BOUE MOUVANTE CONTINUE AU-DELA' DE 

NOTRE REFUGE ; NOUS  DRAINERONS NODTRE 
TRONC ET IL NOUS SERVIRA DE 














HURRAH,; MONSEIGNEUR / À DEUX MÈTRES À PEINE 
DU BORD S'ÉTEND UNE NAPPE D'EAU / IL NE NOUS 
RESTE PLUS QU'À GONFLER NOTRE CANOT PNEUMATIQUE.. 
NOUS  ARRIVERDNS SÛÜREMENT À LE FAIRE 

GLISSER SUR LA BOUE QUI NOUS 

SÉPARE DE L'EAU ./ 









LN DERNIER REGARD JETÉ À TRAVERS LES AOSEAUX 
CONFIRMA À BORS QUE L'ASSANLANT SLTA/T RETRÉ, 
SANS DOUTE POUR ALLER SE PROCLRER LES TRONCS 
D'ARBRES À ÆETER ENTRE EUX LT REFUEE DE 


CEUX QU'HS VOLLA/ENT CAPTLRER 1. FALLAIT £E 
HATER DE METTRE À PRO CE REPIT. 


\ == — 


——_———— ——_— 














QUELQUES SECONDES PIS 
TARD EN LFFET, LL CANOT F10r- 
Auez -y, SLawo ZAIT L/BREMENT SUR L'EAU D'UN 
ENSEMBLE … UNE BONNE IMMENSE LAC QW S'ÉTENDAIT 
POUSSÉE ET L'OBSTACLE SERA | | À ZÆR7E DE WE... 


FRANC / 
M? CETTE F5, 
JE CRDIS QUE NOUS 
SOMMES SAUVÉS y 
MONSEIGNEUR 


ÊT FE) APRÈS. 






— 





———— 
———_—_—_—— 
= 





QUE Nous Y VOICI/ AVANT QU'ILS 

ÆARMÉS CHACUN AIENT RÉUSSI À TRAVERSER LE LAC À 
D'UNE RAME. BDRIS LEUR TOUR OU À LE CONTOURNER , AIOUS 
£T LE PETIT RD! SERONS LDIN / 
NE MÉNAGEA/ENT = 

PAS LEURS. FORCES 

LT LE LÉGER 

CANOT SEMELAIT 

COURIR SUR LES 


CADET AC. 
AUT TRAVERSE EN 
UN TEMPS RECORD... 
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Si LES NÔTRES ONT REÇU MON MESSAGE 
EN SLAVE, LES 


LS ONT DEJA DÙ ALERTER NOS AMIS 
DEX AMIS ABDRDÈRENT DE LA RÉGION ET ILS NE TARDERONT 
PAR PRUDENCE, LE - À SE MANIFESTER... 


CANOT FOUT DÉTRUIT. 
UL NE FALLAIT PAS 
LAISER DE TRACES 
ET L ETAT 
PRÉFERABLE DE 
NE PAS 5E CHARGER 
INUTILEMENT... 


REGARDEZ, BORIS , CES DEUX 7 HUM. SERAIT-CE EUX? 
PAYSANS QUI FONT LEUR FOIN.. A NOUS ALLDNS BIEN 


LNTRAÎANT LE PETIT RO! DERRIÈRE CN BUISSON, 


BORIS MODLLA DOUCEMENT LE CR PLANTE L'EFFET FUT 
DE LA CHOUETTE... SUR PRENANT ! 


LIGES DANS LEURS 
GESTES , LES DEUX 
HOMMES» OREILLE 
TENDUE SEMBLA/ENT 
CHANGÉS EN SIATUES.. 
ALORS. BORIS ET 
SLAKXO QUITTÉRENT 

A LUR REUGE ET 

N S'APPROCHANT. 








ÿ "LA -VOIE -LACTÉE “ N'EST PLUS 
À VISIBLE À CETIE HEURE-CI / 


OUI? MAIS 
"LA GRANDE -OURSE 
£T- LA CROIX - DL - 


LES MOTS LE RORAEAEE LCHANGÉS, 
LES PARTISANS LAISSÈRENT ÉCLATER LEUR 
JOIE … 











AH; CAPITAINE / QUELLE PEUR 
NOUS AVONS EVE POUR VOUS! NOUS 
AVONS BIEN REÇU VOTRE MESSAGE 
MAIS IMPOSSIBLE DE 
VOUS RÉPONDRE 







FINALEMENT , DANS L'IMPOSSIBILITÉ DE VOUS BON/ NE NOUS, ATTARDONS 
FAIRE SAVOIR OÙ NOUS VOUS AITENDRIONS , PAS DAVANTAGE / BARRATON 
NOUS AVONS POSTÉ PAYSANS, BÜCHERONS ET VOUS ATTEND / GRIMPEZ 
PÉCHEURS TOUT AUTOUR DES MARAIS! ÜNE DANS CETTE CHARRETTE DE 
SORTE DE MOBILISATION GÉNÉRALE’ AINSI , FOIN! NOUS ALLONS VOUS. 


NOUS ÉTIONS SÛRS DE NE PAS DÉPOSER DANS UNE RUELLE 
VOUS  MANQUER / nr PROCHE DE SA LIBRAIRIE / 


! BIEN MALIN QUI IRA PENSER QU'À Ÿ 
CETTE ÉPOQUE OÙ TOUS LES PAYSANS FONT 
LEUR FOIN , L'UNE DES INNOMBRABLES 
CHARRETTES QUI ENCOMBRENT LES Z 
ROUTES CACHE AOTRE RDI SOUS G CORRE EE 
SON CHARGEMENT // EL 
LE VOYAGE ET 
FAISA/ENT  LEVR 
APARITION CAEZ 
LE BRAVE MONSIEUR 
BARPATON.. 





] 


’ 
| 


BIEN SÛR, J'AVAIS ÉTÉ AVER- 
TL DU SUCLÈS DE VOTRE 

ENTREPRISE / JE SAVAS QUE 
L'ÉVASION , SAUF CET AlCI- 
DENT ; ÉTAIT RÉUSSIE ET QUE 
NOS HOMMES VOUS AVAIENT 
RETROUVE MAIS JE NE POUVAIS 
CHASER, L'ANGOISSE , 







MONSEIGNEUR/ CETTE JOURNÉE Y 
LA PLUS LONGUE DE MA 
VE / JAMAIS LES HEURES NE SE 4 
SONT ÉGRENÉES AUSSI éd ' 
LENTEMENT / ) 





CHER...CHER MONSIEUR BARRATON!. QUEL 
RECONFORT POUR MOI D'AVOIR DES AMIS 
TELS QUE VOUS /. SI UN JOUR NOUS 
ARRIVONS À LIBÉRER NOTRE PAYS DE 
LA BANDE D'AVENTURIERS QUI L'ÉCRASE 
SOUS SA ROTTE, C'EST À DES 
HN HOMMES COMME VOUS... 


ENFIN, VOUS VOILÀ, MAJESTÉ / 
SAIN ET SAUF..ET C'EST 
L' ESSENTIEL / 


… À DES HOMMES SIMPLES ET AU 
GRAND COEUR QUE NOUS LE 
DEVRONS ! JAMAIS , JAMAIS JE 

N! OUBLIERAI CE QUE VOUS AVEZ 
TOUS FAIT POUR NOTRE CAUSE! 
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GLAKD A RAISON, BARRATON’ LES 
HOMMES "BIEN TRANQUILLES' DONT 
VOUS ÊTES, QUI: SANS APPAREMMENT 
RIEN CHANGER À LEUR VIE, NOUS 
SOUTIENNENT DANS L'OMBRE ; SONT 
POUR NOUS AUSSI PRÉCIEUX. SINDN PLUS, 
QUE LE MILITANT COMBT 


FIN DE L'EPISOLE 
LE MOIS PÆOCHAIN : 
LL'ODIEUX CHANTAGE‘ [75 j6] 












| ce mois-ci" 
darsS 


’ Warco Polo 


UN, MÉRSS/FREGASSANT L 
DONT LES AVENTURES TUMULTUEUSES VOUS 
ET: à LERONT RIRE ET ÆREMIR Æ LA FOIS 
\ A | KARAKEN 


Feat "4 LE MONGQE Ë T'ARKO RS — 













— LE COSAQUE : 


pe ATX PO-TAO 


fi au LE CHINOIS 
ARE 
Éd pa > 


N'oubliez pas, Lisez 
Vous dans MIRCO POLO n2 10 
quiraraltra Le 5 Avril : 


rm 23 aans ui 









